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Dans le Madrid des « Indignés » de 2011, Alba, jeune universitaire sans emploi tente de se 

débrouiller au jour le jour, comme tous ses amis victimes comme elle de la crise et de ses remèdes 

calamiteux mis en place par le gouvernement. Entre enthousiasme et désillusions, inventivité et 

frustrations, ce roman à la fois sombre et lumineux témoigne de la réalité vécue par la génération 

actuelle des jeunes adultes espagnols. Et quand la route d’Alba croise celle de la jeune artiste 

Luna, l’écriture de Pierre Orban déploie la vision d’une relation amoureuse toute en contrastes, 

entre soleil et ombre. 


